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Les brèves de la CFTC-Douanes – Février 2016

Les couloirs du temps

C’est écrit dans l’Ecclésiaste : il y a un temps pour tout et un temps pour chaque chose sous le soleil.

Mais en Douane, les temps ne vont pas tous à la même vitesse. Parfois, ils traînent infiniment la patte ; 
parfois ils s’accélèrent brutalement, laissant les douaniers désarçonnés.

Prenez l’exemple du CSP (Centre de Services Partagés) de Paris. Un temps pour planter, un temps pour 
arracher ce qui a été planté. Un temps pour bâtir, un temps pour détruire. C’est encore dans l’Ecclésiaste.  
Pour bâtir le CSP de Paris, le temps a été long ; les collègues ont peiné, se sont formés cinq années durant à 
des techniques complexes de gestion informatisée. Pour détruire le CSP, à peine parvenu à maturité, le temps 
a été ultra rapide : celui de la diffusion d’une note de service, comme un claquement de doigts ou comme 
une lame de guillotine. On apprend fin janvier qu’avant la fin de l’année le CSP aura fermé ses portes. Pour 
une surprise, c’en est une !

Il y a aussi un temps pour se réjouir et un temps pour déchanter.  Passé le traumatisme des attentats  de 
novembre, on a cru à un sursaut de bon sens en apprenant la création de 1000 emplois supplémentaires en 
Douane. Le temps a connu là une poussée de fièvre sans précédent. Mais c’était sans compter sans le rouleau 
compresseur  du  PSD,  qui  prend  son  temps  à  lui  mais  avance  quand  même,  encouragé  en  cela  par  le 
secrétaire  d’Etat  en  charge  du  Budget,  donc  par  le  plus  haut  niveau  de  l’Etat.  Pour  finir,  couplé  aux 
suppressions d’emplois, le renforcement en  effectifs  se  réduit  comme  peau  de  chagrin, 
lorsqu’on  a  bien  ficelé  toutes  les additions et soustractions. 

Notons  au  passage  que  le  choix d’affectation  des  nouvelles  recrues  presque 
exclusivement  en  Surveillance  est  tout sauf anodin.  La Douane se renforce sur sa mission 
sécuritaire,  et  lâche de plus en plus de lest sur le reste. Y aurait-il une évolution pernicieuse 
qui  s’inscrirait  en  filigrane,  à  l’encre antipathique, dans les méandres du temps douanier ? 
Il y a un temps pour garder, et un temps pour jeter, dit l’Ecclésiaste. Derrière les décisions de 
fermetures  et  de créations  qui  se succèdent  de manière apparemment anarchique,  se dissimule peut-être 
l’émergence d’un projet à long terme beaucoup mieux orchestré qu’il n’en a l’air.  

La  mutualisation  croissante  des  services  support  n’en  sont  peut-être  que  la  préfiguration.  A  l’échelle 
ministérielle, ce sont 16000 emplois qui, à terme, selon les calculs de nos savants technocrates, devraient 
être économisés par ces partages ou externalisations de services au sein de Bercy. Soit l’équivalent d’une 
administration de la taille de la Douane ! De quoi donner le tournis, et donner de mauvaises idées à ceux qui 
n’en avaient pas encore. Jusqu’où, à votre avis, peut-on pousser la mutualisation forcenée ?

Pour  la  CFTC-Douanes,  il  y  a  le  temps  de  l’urgence,  qui  nécessite  des  réactions  et  adaptations  
immédiates de moyens humains et matériels, et le temps de la vision à long terme, qui demande de la  
réflexion, des principes, des débats de société sur notre avenir. Ces temps sont concomitants, mais non  
superposables. Or il est à craindre que le temps de l’urgence n’entraîne la Douane dans un précipice vers  
lequel elle ne penchait déjà que trop. Il sera alors bien tard pour remonter la pente du temps.

CFTC-Douanes : sur un autre ton.
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